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 Un mois  au Québec... 

A lors qu'une grave crise du 
logement se dessine dans 
les villes du Québec, le 
député de Laurier-Dorion 

et responsable solidaire en matière 
de logement, Andrés Fontecilla, a 
présenté le 27 mai dernier le plan 
d'urgence de Québec solidaire pour 
fournir une aide immédiate aux fa-
milles et aux locataires qui risquent 
de se retrouver à la rue le 1er juillet, 
et pour contrecarrer la pénurie de 
logements à long terme. 
« Depuis plusieurs mois déjà, on voit 
une chute dramatique des taux 
d'inoccupation des logements, non 
seulement à Montréal, mais partout 
au Québec dans les agglomérations 
de plus de 50 000 habitants. À Ville-
ray, par exemple, dans ma circons-
cription, le taux d'inoccupation est 
de 0,7 %, et la situation est encore 
pire pour les logements familiaux. 
Ça pousse les propriétaires à être 
plus sélectifs dans leur recherche de 
locataires, ce qui conduit certaine-
ment à des hausses de prix et peut-
être même à de la discrimination », 
a déploré M. Fontecilla. 
« J'ai déjà interpellé plusieurs fois la 
ministre Laforest sur cette crise qui 
se dessine. Ça fait des mois que les 

groupes de locataires tirent la son-
nette d'alarme, et il fallait prévoir le 
coup en élaborant un plan d'action. 
Malheureusement, le gouvernement 
a traîné de la patte trop longtemps. 
Il faut maintenant mettre en œuvre 
des mesures d'urgence immédiate-
ment pour accompagner les familles 
les plus vulnérables dans leur re-
cherche de logement, et ne pas ou-
blier les locataires seuls qui sont à 
risque d'itinérance. Il y a déjà des 
personnes qui se retrouvent à la 
rue, comme à Gatineau en ce mo-
ment, et on peut s'attendre au pire 
pour le 1er juillet prochain », a-t-il 
poursuivi. 
Le plan d'urgence de Québec solidai-
re propose d'agir sur deux fronts : à 
court terme, pour aider les familles 
qui peinent à trouver un logement 
ainsi que les locataires particulière-
ment à risque d'itinérance; à long 
terme, pour contrecarrer durable-
ment la pénurie de logements, no-
tamment en mettant en place un 
registre national des baux qui per-
mettra de mieux contrôler les prix 
des loyers en construisant beaucoup 
plus de logements sociaux et en 
agissant rapidement pour encadrer 
les plateformes locatives de type 

Airbnb, qui aggravent la crise du 
logement, selon le député de Lau-
rier-Dorion. 
« Le manque criant de logements 
destinés aux ménages à faible reve-
nu et la multiplication des loge-
ments à louer sur Airbnb empirent 
la situation. À Montréal seulement, 
on estime que c'est 5000 logements 
qui sont retirés du marché locatif 
pour être mis en location sur Airb-
nb. Cette situation crée de l'angoisse 
pour les familles, elle les force à 
s'éloigner de leur quartier et elle 
appauvrit nos communautés. Il est 
impératif d'intervenir et d'encadrer 
Airbnb avant que les torts causés ne 
soient irréversibles », a fait valoir 
M. Fontecilla. 
 

Le plan d'urgence à la crise 
du logement 

Mesures à court terme : 

 Augmentation du nombre d'uni-
tés du Programme de supplé-
ment au loyer (PSL) ainsi que 
du montant du supplément, se-
lon le loyer médian par région; 

 Retour des programmes d'aide 
d'urgence (hébergement, entre-

posage des meubles, etc.); 

 Accompagnement des locataires 
vulnérables dans leur recherche 
de logements; 

 Suivi communautaire des loca-
taires particulièrement vulnéra-
bles à risque d'itinérance; 

 Mise en place d'une équipe mi-
nistérielle dédiée à la prise en 
charge de la crise du logement 
et une ligne d'urgence pour les 
locataires. 

 
Mesures à long terme : 

 Annonce d'une nouvelle pro-
grammation de construction de 
logements sociaux; 

 Mise en place d'un registre na-
tional des baux permettant de 
connaître l'historique des prix 
des loyers et d'en freiner l'explo-
sion; 

Réglementation des plateformes 
locatives de type Airbnb.    
 

Source :  CNW Telbec  
 

Crise du logement   

Québec solidaire réclame des mesures d'urgence 
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 D’un continent à l’autre... 

C e soir du 11 
mai 2019, je 
me fis inviter 

chez les survivants 
de la fusillade, sur-
venue le 15 mars 
2019 à la Mosquée 
An-Noor de Christ-
church (Nouvelle 
Zélande).  

Beaucoup de coura-
ge et beaucoup de résilience pour panser 
des blessures encore béantes. Chacun a 
une histoire à raconter : De ce jeune 
homme , souriant, qui marche encore 
avec des béquilles à cet homme d’âge 
mur qui tint à me faire suivre pas à pas 
le parcours de sa fuite salvatrice, en 
passant par ce jeune homme qui n’a pas 
reçu de blessures physiques mais qui a 
vu les victimes tomber les unes après 
les autres autour de lui, l’éclaboussant 
de leur sang. Il m’avoua qu’il n’a plus 
osé poser les pieds dans la mosquée jus-
qu’à aujourd’hui où le hasard l’a fait 
asseoir à côté de moi lors du repas de 
l’iftar. Mais à peine s’il a touché à son 
repas… occupé à me raconter, avec une 
voix brisée, ses cauchemars qui l’empê-
chent encore de dormir et que les psi ne 
sont pas arrivés à exorciser ! 

Et quid de cet homme dont la balle 
l’ayant atteint le condamna à ne plus 
prier qu’assis sur un fauteuil mais dont 
ce handicap physique n’est rien devant 
la blessure ayant déchiré son coeur ! 
Car son épouse, qui pourtant s’échappa 
en fuyant loin de la mosquée, se rappela 
que son mari était toujours dedans. 
Alors elle revint sur ces pas pour se 
trouver face à face avec l’assassin qui la 
faucha d’une rafale meurtrière !  

Même l’imam ce soir du 11 mai 2019 
n’avait pu étouffer son émotion (en évo-
quant les victimes du 15 mars dernier à 
la fin de la prière des Tarawih) et eut la 
voix brisée par les sanglots !  

Sitôt dans ma chambre d’hôtel ce soir, je 
m’empressai de poster sur ma page fa-
cebook ce message : ‘’33 veuves avec 
leurs orphelins sont en train de passer 
leur premier ramadan sans soutien’’. 
Le lendemain , je fus surpris par un 
message réprobateur de la part habi-

tant de Christchurch (M. Driss Jamra-
di) me rappelant à l’ordre et m’obligeant 
à rectifier le tir . 

Voici un extrait de ce message : ‘’Depuis 
l’attaque terroriste contre les deux mos-
quées les survivants, et surtout les veu-
ves, n’ont matériellement manqué de 
rien et ont reçu des soutiens financier et 
moral de la part de tous les néo-
zélandais, depuis le gouvernement jus-
qu'au simple citoyen; Soutiens qui ne 
peuvent être égalés nulle part dans le 
monde et qui continuent encore d’affluer 
bien après l’attaque’’ 
Et M. Jamradi de poursuivre : ‘’Nous en 
fumes tous témoins dès le premier jour; 
aussi bien de la part de la Première 
ministre (Mme Jacinda Ardern) que de 
la part des ONG en passant par les dif-
férentes agences gouvernementales !’’ 
Autant pour moi M. Jamradi !  

Selon le Huffington Post, Mme Ardern,  
qui qualifia sur le champ la fusillade 
d’acte terroriste, rendit le lendemain 
visite à la communauté musulmane et 
réfugiée de Christchurch; portant un 
foulard noir sur la tête, pour transmet-
tre à la petite communauté musulmane 
meurtrie un message «d’amour et de 
soutien» de la part de toute la Nouvelle 
Zélande’’  Et du coup le slogan ’We are 
One’’ tant répété par la suite, ne fut pas 
juste un slogan de circonstance : Les 
néo-zélandais, toutes croyances confon-
dues, non seulement y croient mais joi-
gnent aussitôt l’acte à la parole .  

En effet, selon le New York Times, Mme 
Ardern a précisé que les survivants de 
l’attaque vont profiter sur le champ des 
programmes gouvernementaux accor-
dant des allocations funéraires et soute-
nant les citoyens et les visiteurs blessés 
dans un accident survenu dans le pays.  

Par ailleurs, comme la majorité des vic-
times sont le seul soutien familial, Mme 
Arden déclara que le gouvernement 
fournira une aide financière aux survi-
vants sans revenu, et ce, abstraction 
faite de leur statut dans le pays (ce qui 
inclurait les sans-papiers NDLR). 

Elle annonça aussi la prise en charge de 
tous les frais de restauration des mos-
quées attaquées, ainsi que ceux relatifs 

aux funérailles; aussi bien à l’intérieur 
du pays que pour ceux dont les familles 
désirent rapatrier les dépouilles au pays 
d’origine. 

Autant de compassion et d’empathie ne 
méritent -elles pas , ne serait-ce qu’une 
proposition pour le prix Nobel de la Paix 
de cette Dame, ? Et à travers elle de 
toute la Nouvelle-Zélande ? 

Côté Société civile On ramassa en un 
temps record (quelques jours) plus de 12 
millions de dollars dont la totalité ira 
aux familles des victimes ainsi qu’aux 
survivants de l’attaque terroriste. À 
titre d’exemple seulement : 

 Un fond de soutien sur le site web 
néo-zélandais GiveaLittle.co.nz 
reçut plus de 8 millions de dollars 
de la part de plus de 91 000 dona-
teurs le 3 jour ayant suivi l’attaque; 

 ,Les autochtones Kiwis se sont mo-
bilisés de leur côté et ont collecté  
plus de 2 millions de dollars en fa-
veur des victimes. 

 Une autre collecte de fonds sur 
LaunchGood a permis de récolter 
plus de 2,4 millions de dollars. 

J’eus fini par rencontrer M. Driss Ja-
mradi qui donna suite à mon désir d’or-
ganiser un iftar pour les fidèles fréquen-
tant, en ce mois de ramadan, la mos-
quée An-Noor (Voir page 6).  

M. Jamradi me fit aussi visiter la 
deuxième mosquée attaquée et me pré-
senta M. Abdul Aziz, un Afghan qui 
s’occupe de l’entretien de cette mosquée 
et qui poursuivit l’assassin avec, dans la 
main, seulement un lecteur de cartes 
bancaires pour ramasser ensuite une 
arme abandonnée par l’assassin. Quand 
il rattrapa ce dernier, il le mit en joue. 
Mais l’arme était vide. Alors il la balan-
ça contre le pare-brise de la voiture de 
l’assassin qui démarra en trombe.. 

Abdul Aziz est un homme humble sou-
riant et qui refuse d’être qualifié de hé-
ro . L’héroïsme , selon lui sans doute, 
est l’apanage de cette Grande Dame 
néo-zélandaise, convertie à l’islam, qui 
se jeta devant le meurtrier pour proté-
ger une femme et son enfant et qui fut 
tuée sur le coup . 

Vivre-Ensemble 

La leçon néo-zélandaise de compassion et 
d’empathie 
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D ans le cadre de notre visi-
te d’une quinzaine de 
jours , au cours du mois 
de mai 2019, à la commu-

nauté musulmane de Christchurch 
(Nouvelle Zélande) et à celle marocai-
ne à Sydney et Melbourne (Australie), 
M. Karim Medrek (*) a bien voulu 
nous accorder un entretien dont voici 
la transcription intégrale :  
MCE - Pour le commun des 
mortels, le Maroc et l’Océanie 
ne sont pas seulement situés 
sur deux hémisphères géogra-
phiques opposés mais leur éloi-
gnement semble aussi être po-
litique, économique, linguisti-
que et culturel. Qu’est ce qui 
justifierait l’attrait du Maroc 
pour cette partie du Monde ? 
Depuis ma nomination en Australie, je 
n'ai cessé de constater combien le Ma-
roc est apprécié et estimé. La longue 

et riche histoire du Royaume, les ré-
formes entreprises sous la conduite de 
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, ont 
modelé la perception de notre pays 
par nos partenaires.  
Avec une équipe de diplomates dé-
voués et enthousiastes, ma mission 
consiste à œuvrer au raffermissement 
des relations entre le Maroc et l'Aus-
tralie, le Maroc et la Nouvelle-Zélande 
et le Maroc et les États du pacifique. 
Je veille à ce que la distance, qui nous 
sépare de ces pays demeure, seule-
ment, géographique, parce que nous 
partageons beaucoup de valeurs com-
munes et nous travaillons, de concert, 
pour trouver des solutions aux nom-
breux défis auxquels nous faisons fa-
ce: le maintien de la paix et la sécuri-
té, la lutte contre toute forme d'extré-
misme, le changement climatique et le 
développement durable...  
Les relations entre le Maroc et l’Aus-
tralie sont et ont toujours été amicales 
et prometteuses, basées sur le respect 
mutuel et une convergence de vues 
sur les principales questions d’ordre 
régional et international. Ces rela-
tions sont fondées sur des valeurs que 
nous avons en commun, à savoir, le 
respect des principes démocratiques, 
des Droits de l’Homme et d’une foi 
inébranlable dans le système interna-
tional multilatéral.  
En dépit des avancées qu’ont connues 
les relations commerciales, le poten-
tiel économique des relations Maroc-
Australie reste sous-exploité. À titre 
d’illustration, les échanges commer-
ciaux entre le Maroc et l’Australie ont 
connu d’importantes variations au 
cours des dernières années. 
Dans ce contexte et conscient de la 
position géographique privilégiée du 
Maroc, sa stabilité politique consa-
crée, sa croissance économique avérée, 

ses liens historiques, culturels et poli-
tiques avec les pays de la région, 
l’Australie considère le Royaume com-
me un partenaire privilégié dans la 
région.  
Les australiens sont, certes, séduits 
par la stabilité économique du Royau-
me, ses performances de croissance, la 
modernisation de ses infrastructures, 
ses performances macro-économiques 
et l’amélioration constante du climat 
des affaires.  
Outre, cette situation économique dy-
namique, stable et constante, la voca-
tion africaine du Royaume, qui a pris 
un élan sous le règne de Sa Majesté le 
Roi Mohammed VI, dans le cadre d’u-
ne vision à long terme basée sur les 
principes d’une coopération Sud-Sud 
solidaire et agissante, semble être un 
atout d’attrait majeur pour promou-
voir le Royaume auprès des décideurs 
australiens. Le Maroc est perçu, ainsi, 
comme étant un hub régional, écono-
mique et financier offrant aux entre-
prises, qui s’y installent, une opportu-
nité indéniable pour être présentes en 
Afrique, en l’occurrence en Afrique de 
l’Ouest et en Afrique centrale. 
MCE - La communauté marocai-
ne dans cette partie du Monde 
semble négligeable de par le 
nombre et dilué sur tout un 
continent. En outre le parcours, 
les objectifs migratoires et l’é-
volution en terre d’accueil de 
cette communauté nous sem-
blent très différents de ceux 
des autres MRE partout ailleurs 
dans le monde. Que serait la 
spécificité, la force de cette 
communauté et son degré d’at-
tachement à son pays d’origi-
ne ? Arrivez-vous malgré les 
entraves  géographiques ou 

spécifiques à garder le contact 
avec cette communauté ? 
 Il y a bien plus de 5 millions de maro-
cains vivant aux quatre coins du mon-
de. Le principal point commun entre 
eux est leur attachement à leur identi-
té, où qu’ils soient. Les marocaines et 
marocains vivant en Australie et en 
Nouvelle-Zélande sont très liés à leur 
pays d’origine et fiers de leur culture 
millénaire. Cet attachement se mani-
feste, d'ailleurs, par le maintien des 
liens culturels et par la régularité des 
visites qu'ils effectuent au Royaume, 
malgré la distance. Ceci ne les empê-
che pas, pour autant, d'être très bien 
intégrés dans leur pays d’accueil.  
A ma prise de fonction, l’une de mes 
préoccupations a été de prendre 
contact avec mes compatriotes rési-
dant dans les différentes juridictions. 
Actuellement, nous estimons les res-
sortissants Marocains résidant en 
Australie, en Nouvelle Zélande et 
dans certains États du Pacifique à un 
peu plus de 12.000 personnes.  
Malgré la spécificité de l’Australie: un 
État-continent, j’ai eu le plaisir de 
rencontrer les marocains de Sydney, 
Adélaïde ou encore Auckland en Nou-
velle Zélande et plus récemment ceux 
de Wellington et de Christchurch.  
A chaque fois où j'ai eu l'occasion de 
les rencontrer, je constate à quel point 
nous disposons de réelles potentiali-
tés. Des gens qualifiés, responsables 
et pleinement épanouis. D’ailleurs, la 
société australienne bénéficie, large-
ment, des compétences d'origine maro-
caine: des professeurs universitaires, 
médecins, ingénieurs, Chefs d'entre-
prises, informaticiens, sans oublier les 
artistes, sportifs et plusieurs chefs de 
la gastronomie marocaine.  
Il y a, également, de plus en plus 
d'étudiants, qui sont inscrits dans les 
prestigieuses universités australien-
nes et néozélandaises. J'ai rencontré 
de brillants doctorants à Canberra, 
Brisbane, Adelaïde et Christchurch, 
dans divers secteurs de recherche de 
pointe. Je ne peux m’empêcher à cha-
que fois de ressentir un frisson de fier-
té lorsque je rencontre mes compatrio-
tes et que je vois leur amour pour leur 
pays et leur volonté réelle de contri-
buer, chacun à sa façon à développer 
leur patrie d’origine. 
A cet égard, le Souverain a entouré, 
depuis son accession au Trône de ses 
glorieux ancêtres, les Marocains du 
monde de sa Haute sollicitude, ce qui 
s'illustre dans les initiatives du Sou-
verain ciblant cette composante de la 

Spécial Océanie.... 

Communauté marocaine en Australie et en Nouvelle-Zélande  

Entretien avec l’Ambassadeur du Maroc à 
Canberra (Australie) 

(Lire la suite : Page 5) 

(*) M. Karim Medrek, Ambassadeur de 
SM le Roi au Commonwealth d’Australie, 
en République de Vanuatu, en République 

de Kiribati, En République de Fidji, en 
République de Nouvelle-Zélande et en 
Papouasie-nouvelle guinée et à Tuvalu. 
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 Spécial Océanie.... 

population marocaine et ses Hautes 
directives aux secteurs gouvernemen-
taux et acteurs institutionnels pour 
préserver ses droits aussi bien à l'inté-
rieur qu'à l'extérieur du pays.  
Le Discours Royal adressé à la Nation 
à l'occasion de la Fête du Trône de 
2015 traduit le grand intérêt qu'accor-
de S.M le Roi à la diaspora marocaine, 
en s'arrêtant sur les véritables préoc-
cupations des membres de la commu-
nauté marocaine à l'étranger et sur 
l'impératif d'améliorer le contact et la 
communication avec cette communau-
té, de rapprocher les prestations qui 
leur sont destinées, de simplifier et de 
moderniser les procédures, de respec-
ter leur dignité et de préserver leurs 
droits.  
Ainsi, l’Ambassade du Maroc a veillé à 
mettre en place de nombreux moyens 
de communication et d’interaction 
avec nos concitoyens, qui résident par-
fois à de grandes distances de la capi-
tale. 
Une série de mesures visant à simpli-
fier les procédures administratives et 
les faciliter ont, également, été parmi 
les priorités de l’action de l’Ambassa-
de, dans le domaine consulaire. Il faut 
ajouter que les marocains du monde 
ne se limitent pas à des documents 
administratifs ou des pièces d’identité. 
Ils constituent une véritable richesse 
pour le Royaume. Ils jouent, en effet, 
un rôle indéniable dans le rapproche-
ment entre les deux sociétés, celle d’o-
rigine et celle de leur terre d’accueil, 
et à faire connaitre leurs pays dans les 
deux sens. Ceci s’avère particulière-
ment important dans des pays comme 
l’Australie et la Nouvelle-Zélande. 
En reconnaissance de l’importance de 
ce rôle, l’Ambassade a saisi l’occasion 

de la célébration du 19ème anniver-
saire de la fête du trône à Canberra 
pour rendre hommage à plusieurs 
compétences marocaines en Australie 
et dans la région qui se sont distin-
guées par leurs accomplissements 
dans plusieurs domaines et contri-
buent, ainsi, au rayonnement de l’ima-
ge du Maroc.  
En outre, les membres de la Commu-
nauté marocaine assistent régulière-
ment aux manifestations culturelles 
organisées par cette Mission, notam-
ment la participation de Maalem Ha-
mid El Kasri , récemment, au festival 
Womadelaide à Adelaide et à Ply-
mouth (Nouvelle Zélande), l’Exposi-
tion artistique « Landless Bodies » à 
Sydney, le Festival Multiculturel à 
Canberra ou la Semaine marocaine en 
Nouvelle Zélande.  
Par ailleurs, l’Ambassade a organisé 
dans une ambiance conviviale, tout au 
long, des dernières années des céré-
monies d’Iftar en collaboration avec 
l’Association des Marocains résidents 
à Sydney. L’un des moments forts qui 
montrent, également, la force des ma-
rocains du monde a été leur réaction 
suite aux attaques terroristes contre 
deux mosquées à Christchurch en 
Mars 2019. 
MCE - Les Marocains de Christ-
church nous ont parlé de votre 
visite à la veille du mois de ra-
madan de cette année. Com-
ment évaluez-vous cette visi-
te ? Mais auparavant, pourriez-
vous nous rappeler la réaction 
de l’Ambassade juste après les 
attaques perpétrées contre les  
deux mosquées ? 
En réponse à ces événements tragi-
ques, l’Ambassade avait mis en place 
une cellule de crise ainsi qu’un numé-
ro de téléphone à la disposition des 
Marocains résidant en Nouvelle Zé-

lande pour s’enquérir de leur situation 
et leur prêter soutien si nécessaire. Je 
ne peux que noter à cet endroit le cou-
rage et la discipline dont a fait preuve 
la communauté marocaine de Christ-
church ainsi que la solidarité qui pré-
vaut entre ses membres, dans ces mo-
ments difficiles.  
Par la suite, j’ai eu le privilège de ren-
contrer les marocains de cette commu-
nauté lorsque je me suis rendu à 
Christchurch lors de la Semaine du 
Maroc en Nouvelle Zélande, tenue du 
28 Avril au 3 Mai 2019. Cette visite 
organisée à la veille du mois de Rama-
dan constituait une occasion pour ex-
primer la solidarité et la compassion 
de l’Ambassade avec les habitants de 
la ville endeuillée de Christchurch. 

 J’ai, aussi, visité les deux mosquées 
atteintes par les attaques du 15 Mars 
et discuté avec les leaders religieux. 
Je dois avouer que j’ai été frappé par 
deux choses. D’une part, j’ai été ébahi 
par la réaction des musulmans de cet-
te ville paisible face à ce drame ef-
froyable et complètement inattendu. 
Je ne peux que faire part de mon ad-
miration pour la façon dont les victi-
mes de ces drames ont réagi, face à la 
perte d’être chers. Ces gens ont mon-
tré, clairement les vraies valeurs de 
tolérance, de modération et la force de 
leur foi, dans ces circonstances terri-
bles.  
Par ailleurs, et ce qui ne m’a pas sur-
pris par contre, était la réaction des 
néo-zélandais eux mêmes, qui n’ont 
pas ménagé leurs efforts pour montrer 
leur rejet de cet acte inqualifiable et 
mettre en évidence leur unité et leur 
sens de la communauté. Les différen-
tes expressions de solidarité que les 
néo-zélandais ont montré étaient par-
ticulièrement touchantes et émouvan-
tes et ont parfaitement démontré le 
caractère pacifique de ce pays.  
Les membres de la communauté ma-
rocaine aussi bien en Australie qu'en 
Nouvelle Zélande contribuent à met-
tre en évidence l’esprit de tolérance de 
l’islam tel que pratiqué au Maroc ainsi 
que la richesse de la culture nationale. 
Le timing du ramadan est particuliè-
rement propice pour faire connaitre 
aussi certaines traditions et aspects 
du culte musulman, souvent mécon-
nus du public. Plusieurs actions de 
solidarité louables et désintéressées 
sont à leurs actifs et ont eu un impact 
positif sur la perception de l’islam et 
des musulmans à une période où le 
monde a particulièrement besoin de ce 
genre d’initiatives et d’énergies positi-
ves. 

Propos recueillis et transcrits par 
Abderrahman El Fouladi. 

Communauté marocaine en Australie et en Nouvelle-Zélande  

Entretien avec l’Ambassadeur du Maroc à 
Canberra (Australie) 

Trois 

adresses  

(Suite de la Page 4) 
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 Spécial Océanie... 

Q uand j’eus atterri à Christ-
church ce 11 mai 2019, en 
début d’après midi, je n’étais 
même pas sûr de trouver ne 

serait-ce qu’un seul Marocain dans cette 
petite ville d’apparence paisible , mais 
qui connut, le 15 mars dernier, le pire 
massacre jamais vu contre une minorité 
religieuse néozélandaise; massacre qui 
traumatisa la Nation toute entière mais 
qui montra a tel point le peuple néozé-
landais est soudé, inclusif, empathique 
et compatissant. 

Le soir même je me rendis à l’une des 2 
mosquées victimes de la folie meurtrière 
du terroriste : La mosquée Al_Noor où 
tomba une quarantaine de fidèles sous 
les balles de l’assassin; Et… où les sur-
vivants, toujours en train de réappren-
dre à vivre et à espérer, m’invitèrent à 
partager leur iftar. 

Le lendemain je pris donc la décision 
«d’apporter ma soupe»  à mon tour pour 
améliorer l’ordinaire; une soupe à la 
Marocaine, façon pour moi de montrer 
et de faire sentir à ces gens que d’autres 

pays sont avec eux, comme eux et es-
saient d’apaiser leurs souffrances dont 
les profondeurs sont encore insondables. 
Le cuisinier (un palestinien) accepta ma 
requête et promis de prendre la harira 
en main. « T’en fais pas: je saurais ap-
pliquer la recette magique » me rassura-
t-il en souriant. 

Mais voilà, qu’avertis de ma présence, 
pas seulement un, mais 6 marocains qui 
se manifestent ! Et sitôt que ce petit 
groupe eut vent de mes desseins culi-
naires, voilà que l’Opération « Apportez 
votre soupe » qui passa d’affaire person-
nelle à une affaire communautaire. 

« Une soupe marocaine doit se préparer 
par des expertes et des experts maro-
cains » me lança Driss Jamradi qui me 
recommanda « d’entrer dans mon souk » 
(traduction mot à mot d’une expression 
marocaine signifiant à quelqu’un de 
s’occuper de ses oignons). Et pour enfon-
cer définitivement le clou, il me lança : 
« Tu es un visiteur et les visiteurs ne 
préparent pas leurs repas: C’est leurs 
hôtes qui s’en occupent » . 
On m’avait déjà fait le coup l’année der-
nière à Kuala Lumpur quand j’avais 
proposé de faire une soupe marocaine à 
Ashakirin Mosque; mosquée située der-
rière les Tours Petronas de la ville Ma-
laisienne.  

Pour la faire courte : Nos frères Malai-
siens me recommandèrent de « to stay 
calm and to enjoy the malaisian hospi-
tality » . (Rester tranquille et savourer 
l’hospitalité Malaisienne). 

Bref, depuis ma première opération 
« Apportez votre soupe » que j’ai réussi 
quand même tout seul en Haïti, plus 
personne ne me laisse mettre la main à 

la poche. Et c’est à peine si on me laisse 
mettre la main à la pâte ! 

Cette année, j’ai tenu quand même à 
manier la louche pour empêcher la sou-
pe de touiller, de la tourner , d’y ajouter 
les oeufs brouillés et de me brûler aussi 
les doigts à force de m’entêter à tourner, 
sur la plaque chauffante, les galettes 
marocaines « lamsemmene » . 

Ce fut donc grâce à cette mobilisation 
spontanée de la petite communauté 
Marocaine, que les fidèles de la mos-
quée Al_Noor (de différentes origines 
ethniques) ont pu découvrir, le 16 mai 
dernier, le goût de notre fameuse Hari-
ra agréée de « lamsemmene » et de dat-
tes . Et ce ne furent pas juste les fidèles 
mais aussi les quelques policiers néozé-
landais, en faction devant la mosquée, 
qui ont pu savourer cette ‘’potion magi-
que marocaine’’. 

Il serait pertinent de souligner, en effet, 
que depuis l’attaque terroriste contre 
les 2 mosquées, la police locale monte la 
garde devant ces 2 lieux de culte aux 
heures des prières. Cette présence poli-
cière se serait renforcé durant le mois 
du ramadan et les policiers ne quittent 

les lieux qu’après les prières Tarawih 
du soir qui se termine vers 21 heures. 

Un grand MERCI à la famille Jamradi 
qui avait offert les ingrédients , la logis-
tique et la cuisine ! 

Merci aux bénévoles qui ont permis de 
servir avec sourire, efficacité et convi-
vialité les cent et quelque fidèles .Nous 
pensons tout particulièrement à Moussa 
Bouray et Touhami Driss (Doctorants 
marocains à Canterbury Christ Church 
University) , à Amine Maaroufe et Nou-
reddine; deux autres marocains rési-
dant à Christchurch ainsi qu’à Adil 
Bennani (un Marocain résidant à Auc-
kland qui nous a mis en contact avec 
l’un des marocains résidant à Christ-
church). 

Notre reconnaissance va également à 
M. Karim Medrek , Ambassadeur de 
SM le Roi en Australie ainsi qu’à M. 
Azzeddine Nafrak, ministre plénipoten-
tiaire en charge des affaires consulaires, 
pour avoir donné suite à notre demande 
d’aide en vue d’entrer en contact avec 
des marocains établis en Australie et en 
Nouvelle Zélande. 

MRE et Musulmans de Christchurch (Nouvelle Zélande) 

Un iftar avec ceux qui avaient eu un 
pied dans la tombe 

 

Photo (MCE) . De gauche à droite :  Moussa Bouray, Abderrahman             
El Fouladi, Driss Jamradi et Driss Touhami . 

Par Abderrahman El Fouladi 
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 Spécial Océanie... 
Podium 

Kick-Boxing : Un champion Australo-
Marocain du nom de Moulay Ahmed 

I ssu d’une famille d’immigrants 
marocains installée en Austra-
lie depuis bientôt 29 ans, Mou-
lay Ahmed a fait ses armes en 

Kick-boxing et en Mauy-Thai.  
Jusqu’en 2018, année où il mit en 
veille ses activités sportives pour 
mieux se concentrer sur ses études 
universitaires, Moulay a, à son actif, 
32 combats dont il n’a perdu que 4. 
Pressé d’en dire davantage, Moulay 
nous confia, lors d’un iftar à Mel-
bourne, le 18 mai dernier, qu’il a 
commencé les arts martiaux dès 
2005, à l'âge de 11 ans.  
Et de poursuivre : « Quand j'étais 
plus jeune, j'étais plutôt un garçon 
turbulent et enclin à l’oisiveté. Mon 
père qui sans doute se dit que 
‘’l’oisiveté est mère de tous les vices’’,  
me fit entrer dans un club sportif 
pour limiter mes fréquentations des 
bandes de rue. Et le résultat ne se fit 
pas trop attendre . J’ai commencé 
par exceller et par gagner des tro-
phées dans mon club : ‘’Meilleur élè-
ve’’, ‘’Meilleur élève junior’’, etc. pour 
finir  par décrocher mon premier 
combat en kick-boxing à l’âge de 16 
ans en 2010 ». 
Et devinez qui était contre ? La Ma-
man ! Cette dame qui doit toute une 
chandelle à ce doyen borné de la fa-
culté des sciences de Rabat pour l’a-
voir empêché de repasser un examen 
final en ‘’mode rattrapage’’ (en biolo-
gie), et ce, suite à sa maladie puis à 
sa convalescence. Au bout du déses-
poir, elle rejoignit son frère à Mel-
bourne (Australie), s’inscrit sur place 
à l’université, obtint des crédits pour 
tous les cours suivis au Maroc et dé-
crocha haut la main son diplôme en 
pharmacologie. 
«Ma mère était bien-sûr. complète-
ment contre, mais j'avais l'approba-
tion de mon père » me dit Moulay en 

laçant un coup d’œil complice à son 
père assis à ma gauche lors de cet 
iftar où il m’invita au milieu de toute 
sa famille. 
Et c’est le père qui nous confia à son 
tour que Moulay était un bébé à la 
santé fragile et qui, jusqu’à à l’âge de 
8 ans, ne fut qu’un enfant maigri-
chon. Comme quoi... 
« Quand je l’avais inscrit au club, ce 
fut juste pour une période de 6 mois 
à un an au maximum me disais-je; le 
temps qu’il apprend à se contrôler, 
car j’étais quasiment sûr qu’il ne va 
pas aimer ça» ajouta le père, M. Mo-
hamed Bekkali; cet ancien employé 
de l’Ex Hôtel Hilton de Rabat, qui 
immigra en Australie en août 1990. 
Mais voilà que l’enfant maigrichon 
qui commence à développer du mus-
cle et qui, contre toute attente, se mit 
à raffoler des arts martiaux au point 
de faire du kick-boxing sa passion ! 
Le père décida alors d’entourer Mou-
lay de soutien familial, et ce, en ins-
crivant dans le même club ses filles 
Soukayna; l’aînée, et  Najlaa; la ben-

jamine. 
Soukayna tint bon plus longtemps. 
Mais Najlaa eut vite fait de quitter le 
club des arts martiaux pour quelque 
chose de plus pacifique : la nage 
qu’elle conjugua très bien avec des 
études en Design de mode où elle 
décrocha un baccalauréat spécialisé.  
Quand à Soukhana, nous confia M. 
Bekkali, elle resta au club avec son 
frère jusqu’à ce qu’elle trouva difficile 
de concilier études et kickboxing. 
Car, souligne-t-il, son emploi du 
temps était très chargé. En effet, , 
elle se concentre maintenant sur sa 
dernière année de doctorat en neu-
roscience.  
Quant à Moulay, poursuit M. Bekka-
li, il est maintenant le champion aus-
tralien du Pacifique de sa catégorie.  
Quand il obtint la ceinture pour ce 
titre, rappela M. Bekkali avec émo-
tion, nous n’avions pas dormi de la 
nuit. Sa maman était en mode 
‘’panique’ et elle n’arrêtait pas de 
pleurer d’inquiétude . Après la victoi-
re se furent des larmes de joie. Nous 

étions tous inquiets car le combat fut 
extrêmement dur. Comment décrire 
ce que je sentis quand la victoire fut 
annoncé ? Je fus sous le choc ! Ce fut 
surréaliste ! 
Et pour conclure cet entretien , la 
parole au champion : 

« En 2013, j'ai commencé ma carrière 
professionnelle en kick-boxing en 
même temps que mes études univer-
sitaires en vue de devenir docteur 
chiropraticien.  

Au cours des 5 années suivantes, je 
me suis entraîné, j'ai combattu, étu-
dié et travaillé pour atteindre mes 
objectifs. Ce fut difficile de concilier 
tout ça : étudier 5 jours par semaine, 
s'entraîner 5 jours par semaine et 
travailler le week-end !  

Mais durant ces 5 ans, j’ai pu quand 
même arracher 27 victoires et ne su-
bir que 4 défaites. Je suis devenu 
pour ainsi dire, champion de Victoria 
2x WBC, champion de Victoria 2x 
WKA, champion australien WKBF et 
champion IKBF South Pacific. 

Au cours de la dernière année, j’ai 
arrêté cependant de concourir afin de 
mieux me concentrer sur ma derniè-
re année d’études. J’ai cependant 
l’intention de faire un retour à la fin 
de cette année au kick-boxing avec 
l’ambition de combattre internatio-
nalement incha Allah ». 

En attendant, Moulay planifie d’aller 
cet été (hiver en Australie) au Maroc 
pour ses premières vacances après 9 
ans de travail acharné. 

Propos recueillis par A. El Fouladi. 

Iftar, le 18 mai 2019 avec la famille Bekkali à Melbourne . De Gauche à droite : Najlaa, Moulay Ahmed, Mohamed (un ami de 
la famille, Abderrahman El Fouladi, Père de Moulay, Mère de Moulay et enfin Soukayna  

Crédit photo : William Luu / W.L Fight Photography 
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L e ministre de l'In-
dustrie, de l'inves-
tissement, du com-
merce et de l'éco-

nomie numérique, Moulay 
Hafid Elalamy, a affirmé, le 
6 mai dernier à Casablanca, 
que le constructeur aéronau-
tique canadien Bombardier 
ne quittera pas le Maroc, 

mais il sous-traitera ses ac-
tivités. 

"Bombardier ne quitte pas le 
Maroc, mais cède ses activi-
tés à des sous-traitants qui 
vont faire des pièces de 
Bombardier dans l'usine de 
Bombardier au Maroc", a 
déclaré M. Elalamy lors 
d'une conférence de presse 
tenue pour répondre aux 
inquiétudes concernant la 
décision du constructeur 
canadien de céder deux de 
ses filiales à Casablanca et 
Belfast. 

Le groupe Bombardier, a-t-il 
poursuivi, connait depuis 
quelques années des diffi-
cultés financières et s’est 

restructuré à plusieurs re-
prises en vendant un de ses 
avions, le CSeries, à Air Bus 
qui devient le A-220. = 

Il a également décidé de 
structurer l’ensemble de ses 
activités en mettant deux de 
ses usines à la vente à d’im-
portants et gros sous-
traitants aéronautiques, a 
ajouté le ministre, faisant 
savoir qu'Airbus, l’anglais 
JKM et l’américain Spirit 
figurent dans la liste des 
prétendants.  

"Dans trois semaines au 
plus tard, nous saurons 
quelle est l’entreprise qui 
sera retenue", a indiqué M. 
Elalamy, notant que l'usine 

Bombardier du Maroc, qui 
comptent 400 salariés, est la 
plateforme la plus compétiti-
ve du groupe. 

De son côté, le président de 
Midparc, Hamid Benbrahim 
El Andaloussi, a souligné 
que cette cession de Bom-
bardier ne remet pas en cau-
se le développement de ses 
activités, puisque les enga-
gements du constructeur 
canadien seront tenus et 
certainement dépassés vu la 
qualité des repreneurs po-
tentiels.  

"D’une façon générale, le 
secteur de la construction 
aéronautique connait un 
développement remarqua-

ble. Nous sommes sur une 
tendance de 17% à 18% cha-
que année et nous dépassons 
les prévisions du Plan d’ac-
célération industrielle (PAI), 
qualitativement et quantita-
tivement", s’est-il félicité, 
relevant que le taux d’inté-
gration dépasse de 5% l’ob-
jectif initial.  
M. Benbrahim El Andalous-
si a, aussi, relevé que depuis 
20 ans, aucune société du 
secteur aéronautique n’a 
quitté le Maroc, estimant 
que "le changement de pro-
priétaires d’une activité fait 
partie du business".  

Source : MAP 

Un Mois au Maghreb... 

Maroc 

Bombardier ne quittera pas le Maroc 

L 
e ministre délégué chargé 
des relations avec le parle-
ment et la société civile, 
porte-parole du gouverne-

ment, Mustapha El Khalfi, s'est féli-
cité, ce 30 mai 2019, à Rabat, de l'en-
trée en vigueur de l'accord de la Zone 
de libre-échange continentale africai-
ne (ZLECA), estimant qu'il s'agit 
d'un "grand événement" qui concorde 
avec la politique ambitieuse africaine 
du Maroc, engagée sous la conduite 
de Sa Majesté le Roi Mohammed VI.  

S'exprimant lors d'un point de presse 
tenu à l'issue du Conseil du gouver-
nement, M. El Khalfi a précisé que 
l'entrée en vigueur de cet accord 
contribuera à la mise en oeuvre de la 
vision Royale, fondée sur l'idée que 
l'avenir de l'Afrique est l'oeuvre du 
continent lui-même et de ses ci-
toyens, et qu'il est temps d'aller de 
l'avant sur cette trajectoire.  

Par ailleurs, M. El Khalfi a réitéré la 
volonté du Royaume à s'engager dans 
les efforts visant à réussir l'accord et 
la mise en oeuvre de ses dispositions, 
rappelant que le Maroc a été le pre-
mier à appeler à la mise en place de 

cet accord, qui vise à créer une zone 
de libre-échange permettant de por-
ter le commerce intra-régional en 
Afrique à 60% à l'horizon 2022.  

Le Maroc a également été l'un des 
premiers signataires de l'accord, sur 
la base des orientations diplomati-
ques Royales en Afrique, dans les-
quelles le Royaume s'est engagé afin 
de renforcer davantage les relations 
Sud-Sud au sein du continent, a-t-il 
ajouté.  

Ce projet ambitieux renforcera l'en-
gagement du Royaume dans la mise 
en oeuvre des dispositions dudit ac-
cord, conformément à un dispositif 
institutionnel et juridique établi avec 
l'ensemble des pays du continent, a-t-
il précisé, notant que ce dispositif a 
été concrétisé par la signature d'une 
série de conventions bilatérales, dont 
le nombre avoisine 1.000 conventions 
signées durant les vingt dernières 
années, outre l'accroissement des 
investissements marocains au sein 
du continent dans plusieurs secteurs, 
ainsi que le renforcement du système 
de coopération international en ter-
mes d'enseignement, 8.000 étudiants 

subsahariens poursuivant leurs étu-
des au Maroc.  

L'accord de la ZLECA est entrée en 
vigueur ce jeudi, suite à sa ratifica-
tion par 22 pays membres de l'Union 
africaine. Ce seuil a été atteint le 29 
avril, ouvrant ainsi la voie à une en-
trée en vigueur trente jours plus 
tard, conformément aux statuts de la 
ZLECA. Depuis le 29 avril, le nombre 
des pays ayant ratifié l'accord a été 
porté à 24 suite à la ratification du 

Burkina Faso et du Zimbabwe.  

Le commissaire de l'UA pour le Com-
merce et l'Industrie, Albert Muchan-
ga, a évoqué une "étape historique", 
notant qu'il s'agit aussi de 
l'"aboutissement d'un engagement 
courageux, pragmatique et continen-
tal pour l'intégration économique". 

Source : MAP 
 

Entrée en vigueur de l'accord de la ZLECA 

Un "grand événement" qui concorde avec la      
politique ambitieuse du Maroc en Afrique (M. Khalfi) 
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 Notre Petit village la Terre... 

D imanche 
26 Mai, 
vers  10 

h, je me suis diri-
gé nonchalam-
ment vers le bu-
reau de vote de  
ma commune 
pour exercer mon 
devoir de citoyen. 
Je savais que 

mon vote n’était qu’une goutte d’eau 
contre l’océan de l’extrême droite qui 
règne désormais en Europe, les po-
pulistes qui se faisaient discrets na-
guère, resurgissent au grand jour, et 
font office partout en France et ail-
leurs. Il faut dire que certains intel-
lectuels à l’image d’Éric Zemmour, 
Alain Finkielkraut, et Renaud Ca-
mus le théoricien du grand rempla-
cement, ont tendu la perche aux 
grands extrêmes. Rappelons que 
l’assassin de la mosquée de Christ-
church était un inconditionnel de la 
théorie du grand remplacement de 
Renaud Camus. 

Une percée en force 

En France ou encore en Italie, l’ex-
trême droite est arrivée en tête des 
élections européennes du 26 mai. Le 
Parlement européen devrait comp-
ter, selon les dernières estimations, 
115 élus de cette famille politique – 
soit trois fois plus qu’au scrutin pré-
cédent. 

Une poussée de l’extrême droite 
qu’il est toutefois difficile de généra-
liser à l’ensemble des pays euro-
péens : le pourcentage de voix accor-
dées aux partis d’extrême droite n’a 
pas évolué de la même façon par-
tout. 

L’extrême droite contenue et 
toujours divisée 

D’après les journalistes du journal » 
Le monde du 27 mai 2019, Jean-
Baptiste Chastand et Allan Kaval, 
les succès de Matteo Salvini en Ita-
lie et de Nigel Farage au Royaume-
Uni masquent une relative stagna-
tion des nationalistes. 

« Une nouvelle Europe est née, a 
proclamé Matteo Salvini devant ses 
partisans réunis à Milan, dans la 
nuit du dimanche 26 au lundi 
27 mai. Je vais dire à ceux qui ont 
fait couler le rêve européen que je 
suis fier que la Ligue [extrême droi-
te] participe à la renaissance d’une 
Europe en perdition. » Si les scores 
de la Ligue (extrême droite) sem-
blent en effet à la hauteur de ses 
espoirs, avec près de 35 % des voix, 
le reste du paysage politique euro-
péen est en réalité moins favorable à 
ce que pourraient faire croire les 
déclarations tonitruantes du minis-
tre italien de l’intérieur. 

En décrétant plus tard, sur la RAI, 
que la droite radicale obtiendrait au 
moins 150 sièges au Parlement, 
M. Salvini l’a d’ailleurs implicite-
ment reconnu. Ce nombre ne per-
mettra pas de faire basculer à lui 
seul la majorité au Parlement euro-
péen. Les droites radicales et extrê-
mes disposaient déjà de 155 sièges 
dans le Parlement sortant, si on ad-
ditionne le nombre d’élus des trois 
groupes qui pouvaient être ratta-
chés à cette tendance : les souverai-
nistes, qui siégeaient dans le groupe 
des Conservateurs et réformistes 
européens, le Parti pour l’indépen-
dance du Royaume-Uni (UKIP) de 
Nigel Farage, dans le groupe de 

l’Europe de la liberté et de la démo-
cratie directe, et la Ligue et le Ras-
semblement national de Marine Le 
Pen dans le groupe de l’Europe des 
nations et des libertés. 

La Russie, premier sujet de 
discorde 

Pendant la campagne, Matteo Salvi-
ni a essayé de fusionner cette ten-
dance au sein d’un nouveau mouve-
ment, baptisé « L’Europe du bon 
sens ». Il avait notamment réussi à 
attirer Alternative pour l’Allemagne 
(AfD), qui est parvenu à faire élire 
onze élus dimanche, ou les Vrais 
Finlandais – deux élus. L’alliance de 
M. Salvini compte aussi sur les 28 
élus du Parti du Brexit de Nigel Fa-
rage, même si ceux-ci n’ont pas for-
cément vocation à siéger toute la 
mandature.  
Mais à côté de ces belles prises, le 
reste du paysage est moins favora-
ble. Avec environ 22 élus selon les 
dernières projections, le Rassemble-
ment national de Marine Le Pen 
aura en fait deux élus de moins que 
ce que le FN avait obtenu en 2014. 
Aux Pays-Bas, le Parti de la liberté 
de Geert Wilders s’est effondré, et le 
Forum pour la démocratie de Thier-
ry Baudet a obtenu moins de sièges 
que prévu. Même chose pour le Parti 
populaire danois, qui s’est effondré 
et n’a qu’un eurodéputé, ou le Parti 
de la liberté d’Autriche (FPÖ), affai-
bli par le scandale de la vidéo de son 
ex-leader Heinz-Christian Strache. 
En Belgique, le score du Vlaams Be-
lang a aussi augmenté et atteint 
11,45 % , en Espagne, Vox, forma-
tion créée il y a six ans, a presque 
quadruplé son score, passant de 

1,57 % en 2014 à 6,2 %. 

Mais dans plusieurs autres pays, les 
résultats des partis d’extrême droite 
stagnent ou évoluent de façon moins 
spectaculaire, en Allemagne, le parti 
Alternative pour l’Allemagne (AfD) 
a réalisé un meilleur score 
qu’en 2014, où il avait recueilli 
7,1 % des suffrages. Mais, avec les 
11 % obtenus (+ 3,9), il reste en des-
sous des résultats obtenus aux élec-
tions législatives de 2017 (12,6 %) ; 
en France, le RN est passé de 
24,86 % des suffrages en 2014 à 
23,31 %. Bien qu’arrivé en tête, le 
parti de Marine Le Pen enregistre 
une baisse qui se traduit par la per-
te de deux eurodéputés, en Autriche, 
éclaboussé par un scandale quelques 
jours avant le scrutin, le Parti autri-
chien de la Liberté perd un élu. 

Les scores obtenus par les princi-
paux partis de l'eurogroupe d'extrê-
me droite ENL (Europe des nations 
et des libertés), dont fait partie le 
Rassemblement National, sont en 
forte hausse en Italie, mais en bais-
se dans plusieurs pays. N’empêche, 
l’extrême droite est bien là, omni-
présente et inquiétante. Et comme 
le disait Bertolt Brecht, « dans cha-
que être humain, il y a une bête im-
monde qui sommeille ». « La France 
est le pays où l'on passe le plus vite 
d'un extrême à l'autre. Qui pourrait 
le nier ? Notre histoire n'est-elle pas 
là pour en fournir des exemples sans 
nombre. Prétendre que notre carac-
tère national n'est plus le même, ce 
serait étrangement s'abuser. »   
Emile de Girardin ; Les pensées et 
maximes (1867). 

Élections européennes 2019 

L’extrême droite toujours menaçante 

Maghreb Canada Express est à la Recherche de Vendeurs et de 
Vendeuses de Publicité 

Commission allant de 15% à 25% 
Et vous toucherez la commission tant et aussi longtemps que votre client affiche sa Publicité 

au Journal ... 

Écrire à : contact@elfouladi.com 

Par Mustapha 
Bouhaddar 
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 Notre Petit village la Terre... 

France 
Gilets jaunes : La répression de ‘’l’État de 
droit’’ continue  

E n octobre 1980, au som-
met de sa gloire, Coluche 
décide de se présenter à 
l’élection présidentielle 

de 1981. Il a pris cette décision 
après avoir été mis à la porte d’Eu-
rope 1 où, chaque jour, il animait 
avec grand succès les tranches de 
l’après-midi et ridiculisait Valéry 
Giscard d’Estaing, empêtré dans 
l’affaire des diamants, puis de RMC, 
d’où il a été viré au bout de dix jours 
pour s’être moqué du prince et du 
Rocher. Interdit de médias, il an-
nonce alors sa candidature à la pré-
sidentielle qui lui offrira, de fait, 
une tribune. 

Ce qui n’est d’abord qu’une farce 
devient très vite sérieux. Conseillé 
par quelques amis issus de l’extrême 
gauche (Romain Goupil et Maurice 
Najman) et soutenu par l’équipe 
d’Hara Kiri, Coluche rallie une par-
tie des intellectuels (Alain Touraine, 
Félix Guattari, Gilles Deleuze, Pier-
re Bourdieu) et de nombreux Fran-
çais qui se reconnaissent dans sa 

gouaille et son franc-parler. 

En quelques mois, il est crédité de 
16 % d’intentions de vote. Un score 
qui inquiète autant la droite que la 
gauche. Mais, en avril 1981, au 
grand dam de ses comités de sou-
tien, il annonce son retrait de la 
course présidentielle. 

Menacé de mort  

Que s’est-il passé ? Dans leur docu-
mentaire Coluche : un clown ennemi 
d’Etat, Jean-Louis Perez et Michel 
Despratx racontent, à l’aide de nom-
breux témoignages, comment l’Etat 
a demandé aux Renseignements gé-
néraux (RG) d’utiliser tous les 
moyens pour obliger le comique à 
renoncer à sa candidature. 

Pour la première fois, les auteurs 
montrent le dossier des RG n° 
817706 au nom de Michel Colucci, 
où sont consignés son casier judiciai-
re et toutes ses activités quotidien-
nes. Une opération supervisée de 
près par le « groupe de direction » 
des RG, qui n’a pas hésité à sortir 
des clous de la légalité et à utiliser 
des moyens très musclés, comme le 
révèlent plusieurs flics ayant parti-
cipé à cette déstabilisation. « Il est 
vrai que le “groupe de direction” des 
RG était un Etat dans l’Etat policier 
», reconnaît Yves Bertrand, direc-
teur des RG de l’époque. 

A plusieurs reprises, Coluche a reçu 
des menaces de mort signées « Hon-
neur de la police », un commando 
qui avait revendiqué l’assassinat de 
Pierre Goldman quelques mois au-
paravant. Les auteurs montrent 
aussi que la surveillance de Coluche 
ne s’est pas arrêtée après le retrait 
de sa candidature. 

Elle a continué jusqu’au 19 juin 
1986, jour de son accident de moto 
mortel. Le lendemain, la main ano-
nyme d’un fonctionnaire de police a 
écrit sur le dossier : « DCD ». 
Le tour des gilets jaunes 

 Depuis 5 mois, la répression policiè-
re et judiciaire contre le mouvement 
des Gilets jaunes est gigantesque. 
Nous comptons des milliers de bles-
sés, 22 personnes éborgnées, 5 
mains arrachées et une personne 
tuée. Les violences policières qui 
mutilent et qui tuent sont un acte 
d’intimidation politique, elles cher-
chent à terroriser les Gilets Jaunes 
pour les empêcher d’agir : elles cons-
tituent un crime d’État. Pour justi-
fier ce crime, le gouvernement, avec 
l’appui de certains médias, crimina-
lise toutes celles et ceux qui contes-
tent sa politique. La répression judi-
ciaire prend la suite des violences 
policières pour étouffer le mouve-
ment : 8700 gardes à vue, 2000 pro-
cès dont 1500 comparutions immé-
diates, près de 40% de peines de pri-
son fermes, plus de 400 mandats de 
dépôt. 

Impunité policière 

Malgré l’ampleur du phénomène de 
répression mais sans grande surpri-
se, quand ils sont interrogés au su-
jet des personnes blessées par la 
police, on voit que les membres du 
gouvernement nient la réalité pour-
tant scientifiquement établie, tant 
par des médecins que par le travail 
de collectifs ou journalistes indépen-
dants. Dans le discours dominant, 
celui du gouvernement, les violences 
de la police sont sans cesse ren-
voyées dos à dos avec les prétendues 
violences des manifestants. Mais qui 
est encore dupe face à ce discours à 
l’heure où l’affaire Rémi Fraisse, 
assassiné par la police en 2014, se 
termine en 2019 par un « non-lieu » 
pendant que les Gilets jaunes sont 
condamnés à de la prison ferme en 
comparution immédiate ? Il est dé-
sormais clair que cette justice de 
classe, révélée aux yeux de tous par 
le mouvement des Gilets jaunes, est 
nécessaire au maintien du système 
en place. 
Le documentaire choc de Street-
Press sur les violences policières 

Pour nos lecteurs, les citoyens fran-

çais vivant au Canada en particu-
lier, qui sont intéressés par  le mou-
vement des Gilets jaunes, je recom-
mande ce documentaire qui a pour 
titre « Gilets jaunes, une répression 
de l’État » 

A travers des entretiens, des vidéos 
des manifestations et des chiffres, 
“StreetPress” fait un point sur les 
violences policières durant le mou-
vement des Gilets jaunes, et avant. 
Le documentaire “Gilets jaunes, une 
répression d'État” est en accès libre. 

C'est le mouvement social le plus 
réprimé, et ce depuis le début", as-
sure Cécile Amar, journaliste à 
L'Obs, interrogée dans le documen-
taire. D'autres journalistes, des mili-
tants et des victimes de violences 
policières y témoignent longuement 
de la répression des mouvements 
sociaux des dernières années. 

Vanessa, dont le front est marqué 
par une grande cicatrice, raconte 
son histoire. Le tir de flash-ball, son 
crâne ensanglanté, la perte partielle 
de sa vue et les traumatismes psy-
chologiques depuis le 15 décembre 
2018 sur les Champs-Elysées. Elle 
fait partie des 519 personnes bles-
sées depuis le début des manifesta-
tions des Gilets jaunes selon 
un recensement du journaliste Da-
vid Dufresne sur Mediapart.  

Plus qu'un documentaire sur 
les Gilets jaunes 

De la création de la brigade anti-
criminalité (BAC) et son utilisation 
toujours plus importante dans les 
manifestations, à la judiciarisation 
du maintien de l'ordre, en passant 
par la généralisation du LBD - une 
"arme politique de terreur", pour 
Pierre Douillard - le documentaire 
de StreetPress dénonce les violences 
policières comme un mécanisme 
d'Etat. Cécile Amar rappelle que 
cette volonté étatique n'est pas pro-
pre au mouvement des Gilets jau-
nes, mais s'inscrit dans un contexte 
plus large : "Depuis l'état d'urgence, 
les pouvoirs politiques restreignent 
les libertés fondamentales. (...) De 
plus en plus de dispositions de l'état 
d'urgence sont inscrites dans le droit 
commun." 

Par Mustapha Bouhaddar 

(Lire la suite : Page 13) 
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France 
Gilets jaunes : La répression de ‘’l’État de 
droit’’ continue  

Gilets jaunes : les violences  
policières, le tabou du      

gouvernement 

C’est le titre de l’article de Nicolas 
Chapuis, publié dans le journal « Le 
Monde » du 19/04/2019. 

Le journaliste explique que « C’est 
une bataille des images, mais aussi 
et surtout une guerre des mots. Face 
aux nombreuses -photos et vidéos de 
scènes où des membres des forces de 
l’ordre molestent des manifestants, 
les autorités opposent un front de 
défense uni, dont la ligne pourrait 
se résumer ainsi : « Les violences 
policières n’existent pas. » 

En effet, le 8 mars dernier, Emma-
nuel Macron avait montré la voie en 
répondant sèchement à un étudiant 
lors d’une étape du grand débat : 

« Ne parlez pas de “répression” ou 
de “violences policières”, ces mots 
sont inacceptables dans un État de 
droit. » 

Même interdit langagier pour le mi-
nistre de l’intérieur, Christophe 
Castaner, -interrogé le 19 mars sur 
France -Inter, qui rétorquait : 

« Arrêtons de parler des violences 
policières ! »  
Quant à Édouard Philippe, le pre-
mier ministre, il déclarait sur BFM-
TV, en réponse à la Haut-
Commissaire aux droits de l’homme 
de l’ONU, Michelle Bachelet, qui 
évoquait début mars un « usage ex-
cessif de la force » :  
« Il faudra [lui] expliquer l’ensemble 
des faits et notamment l’extrême 
violence qui s’est déchaînée contre 
les forces de l’ordre. » 
Pourquoi un tel tabou dans la parole 

publique, alors que, depuis le début 
du mouvement des « gilets jaunes », 
des dizaines de vidéos explicites do-
cumentent des dérapages parfois 
graves des forces de l’ordre ? Plus de 
deux cents enquêtes ont été ouvertes 
« pour des faits allant de l’insulte 
aux violences qui ont pu faire des 
blessés et parfois des blessés gra-
ves », selon les mots mêmes de 
Christophe Castaner. Plusieurs 
sources interrogées pointent une 
multitude de raisons à ce déni, à 
commencer par la nécessité de ne 
pas brusquer la base policière dont 
les autorités ont craint qu’elle ne 
fasse défaut en décembre 2018. 

Emmanuel Macron qui a dynamité 

tous les partis politiques français en 
2017, se croit-il intouchable ?  

Il a eu la réponse le 26 mai dernier, 
C'est le parti de Marine Le Pen (RN) 
qui est arrivé en tête des élections 
européennes le 26 mai 2019, avec 
23,3% des voix. Le parti de la majo-
rité (LREM) a recueilli 22,4% des 
suffrages, ce qui lui assure 23 sièges 
au Parlement européens, tout com-
me le Rassemblement national (une 
fois le Brexit opéré).  

Pour les  prochaines élections prési-
dentielles, il se peut qu’il y ait enco-
re un face à face Marine le Pen / 
Emmanuel Macron, et cette fois ci, 
Marine Le Pen ne fera de ce dernier 
qu’une bouchée. Car en France com-

me dans plusieurs pays d’Europe, 
les extrêmes reviennent en force. 

"Citation intense de vérité à l'inten-
tion de nos jeunes générations à qui 
il faut rappeler que pour ce qu'ils 
vivent aujourd'hui, en liberté, des 
générations précédentes se sont sa-
crifiées pour toutes ces valeurs 
d'amour, de respect et de liberté. 
Soyez vigilant les jeunes car aujour-
d'hui nous constatons que dans bien 
des endroits du monde, l'histoire se 
répète, c'est justement sans doute 
parce qu'on se désintéresse du passé 
qu'il ne faudra pas s'étonner de re-
voir ressurgir les démons d'antan." 
 Charles Marchal (Devoir de mémoi-
re). 

www.maghreb-canad.ca ou maroc-canada.ca ou maroc-canada.info 

(Suite de la Page 12) 

Photo: wikimedia.org 
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 Sport / Société... 
Taekwondo 
Toute une moisson de médailles pour l’École des 
Champions Olympiques ! 

M me D. Elena nous a fait 
parvenir un courriel où 
elle affirme que son 
conjoint aurait enlevé 
leurs deux enfants de 

Toronto (Canada) . 

Les deux enfants âgés respectivement 
de  11 et 7 seraient conduits par le père 

aux Émirats Arabes unis le 6 Avril 
2018. 

Le conjoint aurait obtenu le consente-
ment de la plaignante pour le voyage 
sous le faux prétexte que sa mère était 
très souffrante au Maroc et qu’lle de-
mandait à voir ses petits enfants. 

Cependant, il ne serait jamais parti au 

Maroc. 

Ce qui suit est un extrait du courriel de 
Mme Élena qu’elle nous a demandé de 
publier : 

« Après m’avoir informé qu’il n’allait 
plus ramener les enfants, j’ai engagé 
un avocat au Canada et obtenu une 
ordonnance du tribunal m’accordant 
leur garde exclusive et ordonnant leur 
retour en Ontario (Canada). 
En mai 2018, j’ai contacté mes avocats 
marocains qui ont initié au Maroc la 
procédure prévue par la Convention de 
la Haye . 
Le Maroc est en effet signataire de la 
convention de La Haye, un traité inter-
national qui prévoit une méthode expé-
ditive pour le retour d’un enfant à sa 
résidence habituelle.; soit Toronto au 
Canda. 
Quand le père et les enfants se sont 
rendus au Maroc en Juin dernier de 
l’année dernière, j’ai quitté mon emploi 
au Canada et je me suis rendue au Ma-
roc pour voir mes enfants et participer 
aux procédures de la convention de la 

Haye. 
En septembre 2018, le tribunal de 1ère 
instance de Casablanca a ordonné le 
retour de mes enfants au Canada. 
En Novembre 2018, la cour d’appel a 
confirmé le jugement de retour des 
enfants. 
Toutefois je ne comprends pas pour-
quoi les autorités Marocaines n’exécu-
tent pas la décision du tribunal ! 
Mes avocats et moi-même sommes tou-
jours en contact avec les autorités ma-
rocaines mais en vain. 
Ne vous méprenez pas : le président du 
Ministère public et les tribunaux lo-
caux travaillent conjointement sur mon 
cas et je leur en suis reconnaissante 
Cependant l’attente s’éternise et je suis 
à bout ». 

Souhaitons que l’appel de Mme Elena 
soit enfin entendu par qui de droit et 
que soit accélérée la procédure afin 
qu’elle puisse retrouver ces 2 enfants 
après leur très longue absence du foyer 
familial.. 

L’ École des Champions 
Olympiques comme 
d’habitude était très 
active sur le volet com-
pétitif. 

Son équipe de compétition vient, en 
effet de participer avec brio aux 
deux dernières compétitions de la 
saison sportive 2018-2019.  
Tous les athlètes ont fait preuve 
d’un enthousiasme hors paire (à ses 
événements de grande envergure, 
supervisés par la Fédération Québé-
coise de Taekwondo) et ont pu rem-
porter, haut la main, plusieurs mé-
dailles. 
Voici, ci-dessous, les résultats du 
palmarès de l’école des champions 
olympiques pour les deux événe-
ments: 
 

Compétition interrégionale 
Elvis Luis du 4 mai 2019 à  

l’aréna de Mascouche 
Islam Ali mehessem ................... Or  
Danaëlle Soto....................... Argent  
Rania El Ammari..................Argent  
Ibrahim Es Sabbar................Bronze 

Anwar El Ammari.................Bronze  
Tristan Cardinal...................Bronze  
Luna Melo.............................Bronze  
Chouaib Ouartassi...............Bronze  
Ines Amroun ........................Bronze 

Coupe Chong Lee le samedi 
18 mai 2019 au Centre Clau-

de Robillard. 
Combat: 

Luna Melo ............................2x Or 
khalil Ibrahim Es Sabbar.........Or 
Marie soleil Basilish ......... Argent 
Rania Ammari.....................Argent 
Danaëlle Soto......................Bronze 
Anwar El Ammari...............Bronze 
Tristan Cardinal.................Bronze 
Nathan Aubin.....................Bronze 

Poomsae 
Koffi Dramane ....................Argent 
Daniel Beruben...................Argent 
Iman Youbi..........................Argent 
Sihem Youbi........................Bronze 
François Aubin ...................Bronze 
Toutes nos Félicitations à nos 
champions et bonne continuation. 

Visitez notre page facebook pour 
voir des extraits vidéos des combats.  
Pour l’inscription au camp d’été 
2019 ou à la session d’été vous pou-
vez appeler au 514 721-8173. 

Source : Président de l’École des 
champions olympiques, Abdel Ilah 
Es Sabbar 
www.ecotaekwondo.com 

Kidnapping international : Les autorités marocaines 
tarderaient à sévir contre le coupable 
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